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Comment Joseph exerce-t- i l  cet te garde ? Avec discrét ion,  avec humil i té,  dans le s i lence,
mais par une présence constante et  une f idél i té totale,  même quand i l  ne comprend pas.
Depuis son mariage avec Marie jusqu’à l ’épisode de Jésus, enfant de douze ans, dans le
Temple de Jérusalem, i l  accompagne chaque moment avec prévenance et  avec amour.  I l
est  auprès de Marie son épouse dans les moments sereins et  dans les moments di f f ic i les
de la v ie,  dans le voyage à Bethléem pour le recensement et  dans les heures d’anxiété et
de jo ie de l ’enfantement ;  au moment dramat ique de la fu i te en Égypte et  dans la recherche
inquiète du f i ls  au Temple ;  et  ensui te dans le quot id ien de la maison de Nazareth,  dans
l ’atel ier  où i l  a enseigné le mét ier  à Jésus.
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Comment Joseph vi t - i l  sa vocat ion de gardien de Marie,  de Jésus, de l ’Égl ise ? Dans la
constante at tent ion à Dieu, ouvert  à ses s ignes, disponible à son projet ,  non pas tant au
sien propre ;  et  c ’est  cela que Dieu demande à David,  comme nous l ’avons entendu dans
la première Lecture :  Dieu ne désire pas une maison construi te par l ’homme, mais i l  désire
la f idél i té à sa Parole,  à son dessein ;  c ’est  Dieu lu i -même qui  construi t  la maison, mais de
pierres v ivantes marquées de son Espr i t .  Et  Joseph est  « gardien »,  parce qu’ i l  sai t  écouter
Dieu, i l  se la isse guider par sa volonté,  et  justement pour cela i l  est  encore plus sensible
aux personnes qui  lu i  sont conf iées,  i l  sai t  l i re avec réal isme les événements,  i l  est  at tent i f
à ce qui  l ’entoure,  et  i l  sai t  prendre les décis ions les plus sages. En lu i ,  chers amis,  nous
voyons comment on répond à la vocat ion de Dieu, avec disponibi l i té,  avec prompt i tude,
mais nous voyons aussi  quel  est  le centre de la vocat ion chrét ienne :  le Chr ist  !  Nous
gardons le Chr ist  dans notre v ie,  pour garder les autres,  pour garder la créat ion !

La vocat ion de garder,  cependant,  ne nous concerne pas seulement nous les chrét iens,
el le a une dimension qui  précède et  qui  est  s implement humaine, el le concerne tout le
monde. C’est  le fa i t  de garder la créat ion tout ent ière,  la beauté de la créat ion,  comme i l
nous est  d i t  dans le Livre de la Genèse et  comme nous l ’a montré saint  François d’Assise :
c ’est  le fa i t  d ’avoir  du respect pour toute créature de Dieu et  pour l ’environnement dans
lequel  nous vivons. C’est  le fa i t  de garder les gens, d’avoir  soin de tous, de chaque
personne, avec amour,  spécialement des enfants,  des personnes âgées, de cel les qui  sont
plus f ragi les et  qui  souvent sont dans la pér iphér ie de notre cœur.  C’est  d ’avoir  soin l ’un
de l ’autre dans la fami l le :  les époux se gardent réciproquement,  puis comme parents i ls
prennent soin des enfants et  avec le temps aussi  les enfants deviennent gardiens des
parents.  C’est  le fa i t  de v ivre avec sincér i té les amit iés,  qui  sont une garde réciproque
dans la conf iance, dans le respect et  dans le bien. Au fond, tout  est  conf ié à la garde de
l ’homme, et  c ’est  une responsabi l i té qui  nous concerne tous. Soyez des gardiens des dons
de Dieu !

Et quand l ’homme manque à cet te responsabi l i té,  quand nous ne prenons pas soin de la
créat ion et  des f rères,  a lors la destruct ion t rouve une place et  le cœur s ’endurci t .  À chaque
époque de l ’h istoire,  malheureusement,  i l  y  a des « Hérode » qui  t rament des desseins de
mort ,  détruisent et  déf igurent le v isage de l ’homme et de la femme.

Je voudrais demander,  s ’ i l  vous plaî t ,  à tous ceux qui  occupent des rôles de responsabi l i té
dans le domaine économique, pol i t ique ou social ,  à tous les hommes et  à toutes les
femmes de bonne volonté :  nous sommes « gardiens » de la créat ion,  du dessein de Dieu
inscr i t  dans la nature,  gardiens de l ’autre,  de l ’environnement ;  ne permettons pas que
des signes de destruct ion et  de mort  accompagnent la marche de notre monde !  Mais pour
« garder » nous devons aussi  avoir  soin de nous-mêmes !  Rappelons-nous que la haine,
l ’envie,  l ’orguei l  soui l lent  la v ie !  Garder veut dire alors vei l ler  sur nos sent iments,  sur
notre cœur,  parce que c’est  de là que sortent les intent ions bonnes et  mauvaises :  cel les
qui  construisent et  cel les qui  détruisent !  Nous ne devons pas avoir  peur de la bonté,  et
même pas non plus de la tendresse !

Et ic i  j ’a joute alors une remarque supplémentaire :  le fa i t  de prendre soin,  de garder,
demande bonté,  demande d’être vécu avec tendresse. Dans les Évangi les,  saint  Joseph
apparaît  comme un homme fort ,  courageux, t ravai l leur,  mais dans son âme émerge une
grande tendresse, qui  n ’est  pas la vertu du faible,  mais au contraire,  dénote une force
d’âme et  une capaci té d’at tent ion,  de compassion, de vraie ouverture à l ’autre,  d ’amour.
Nous ne devons pas avoir  peur de la bonté,  de la tendresse !

Aujourd’hui ,  en même temps que la fête de saint  Joseph, nous célébrons l ’ inaugurat ion
du ministère du nouvel  Évêque de Rome, Successeur de Pierre,  qui  comporte aussi  un
pouvoir .  Certes,  Jésus Christ  a donné un pouvoir  à Pierre,  mais de quel  pouvoir  s ’agi t -
i l  ? À la t r ip le quest ion de Jésus à Pierre sur l ’amour,  sui t  une tr ip le invi tat ion :  sois le
pasteur de mes agneaux, sois le pasteur de mes brebis.  N’oubl ions jamais que le vrai
pouvoir  est  le service et  que le Pape aussi  pour exercer le pouvoir  doi t  entrer toujours plus
dans ce service qui  a son sommet lumineux sur la Croix ;  i l  doi t  regarder vers le service
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humble,  concret ,  r iche de foi ,  de saint  Joseph et  comme lui ,  ouvr i r  les bras pour garder
tout le Peuple de Dieu et  accuei l l i r  avec af fect ion et  tendresse l ’humanité tout  ent ière,
spécialement les plus pauvres,  les plus fa ib les,  les plus pet i ts,  ceux que Matthieu décr i t
dans le jugement f inal  sur la char i té :  celui  qui  a fa im, soi f ,  est  étranger,  nu,  malade, en
pr ison (cf .  Mt 25,  31-46).  Seul  celui  qui  sert  avec amour sai t  garder !

Dans la deuxième Lecture,  saint  Paul  par le d’Abraham, qui  « espérant contre toute
espérance, a cru » (Rm 4,  18).  Espérant contre toute espérance !  Aujourd’hui  encore
devant tant  de t ra i ts de ciel  gr is,  nous avons besoin de voir  la lumière de l ’espérance et
de donner nous-mêmes espérance. Garder la créat ion,  tout  homme et toute femme, avec
un regard de tendresse et  d ’amour,  c ’est  ouvr i r  l ’hor izon de l ’espérance, c ’est  ouvr i r  une
trouée de lumière au mi l ieu de tant de nuages, c ’est  porter la chaleur de l ’espérance !  Et
pour le croyant,  pour nous chrét iens,  comme Abraham, comme saint  Joseph, l ’espérance
que nous portons a l ’hor izon de Dieu qui  nous a été ouvert  dans le Chr ist ,  est  fondée sur
le rocher qui  est  Dieu.

Garder Jésus et  Marie,  garder la créat ion tout ent ière,  garder chaque personne,
spécialement la plus pauvre,  nous garder nous-mêmes :  voic i  un service que l ’Évêque de
Rome est appelé à accompl i r ,  mais auquel  nous sommes tous appelés pour fa i re resplendir
l ’étoi le de l ’espérance :  gardons avec amour ce que Dieu nous a donné !

Je demande l ’ intercession de la Vierge Marie,  de saint  Joseph, des saints Pierre et  Paul ,
de saint  François,  af in que l ’Espr i t  Saint  accompagne mon ministère et  je vous dis à tous :
pr iez pour moi !  Amen.
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